
Pour éviter de retourner sa pâture ! 

Les prairies pâturées dégradées peuvent être améliorées pour 

accroître leur productivité et leur souplesse d’exploitation. Le 

retournement n’est pas la solution …

Fiche 
31

MODIFIER SES 
PRATIQUES

Retourner ma prairie, c’est du travail, de l’argent et une perte provisoire de production : au-
tant l’éviter ! Comprendre pourquoi ma prairie se dégrade en observant la végétation et en 
listant les évènements survenus sur la parcelle me permettra d’en déduire les pratiques qui 
ont fait évoluer la flore. Si je refais ma prairie et que je ne change rien à mes pratiques, je 
retomberai dans le même problème. Que faire pour éviter de labourer !

POURQUOI ?

Guide pâturage : 100 fiches 
pour répondre à vos questions

p Adapter le chargement au contexte climatique, faucher les refus, adapter la fertilisation 
azotée pour densifier la prairie et augmenter naturellement la proportion de légumineuses.
p Limiter le pâturage aux périodes de faible portance, le surpâturage, les broyages à très 
faibles hauteurs d’herbe (< à 5 cm.), les hersages trop agressifs.
p Adapter la fertilisation (P, K et chaulage éventuel) à la fréquence de pâturage pour  
permettre une évolution naturelle de la flore vers des espèces présentant une meilleure  
appétence (ray-grass anglais, trèfle blanc) ou vers une diversité d’espèces permettant plus de 
souplesse d’exploitation (pâturin des prés, légumineuses…, ).

p Le sursemis est une solution à envisager si la prairie est fortement dégradée suite à  
des dégâts de ravageurs, un matraquage par du piétinement ou du matériel agricole, un  
désherbage chimique sélectif qui aurait conduit à la présence importante de trous dans la 
végétation...
p Le sursemis suppose un certain nombre de précautions :
- Réduire au préalable la végétation à un couvert ras par un pâturage ou une fauche sévère,
- Affiner l’horizon de semis (terre fine – griffage à la herse),
- Choisir des espèces prairiales agressives,
- Semer dense, à la même densité qu’en sol nu,
- Proscrire la présence d’espèces allélopathiques qui empêchent la levée (agrostide stolo-
nifère, houlque molle, chiendent, ortie…).

SURSEMER

Resemis Sursemis

Semis travail simplifié Semoir direct Semoir céréales

Temps
(h/ha)

Coût
(€/ha)

Temps
(h/ha)

Coût
(€/ha)

Temps
(h/ha)

Coût
(€/ha)

Cover crop (6 m) en ressemis ou herse étrille en suremis 0h50 12 € 0h20 6 € 0h20 6 €

Semoir combiné (A) ou direct (B) ou classique (C) 0h40 30 € 0h35 30 € 1h15 9 €

Rouleau packer (6 m) 0h20 8 € 0h20 8 € 0h20 8 €

Tracteur 110 CV-4 RM (20 €/h, carburant compris) 1h50 37 € 0h55 18 € 1h55 38 €

Main-d’oeuvre (18 €/h) 1h50 33 € 0h55 17 € 1h55 38 €

TEMPS (h/ha) et COÛT TOTAL (€/ha) 1h50 120 € 0h55 79 € 1h55 95 €

Le coût de remise en état d’une prairie, 
selon le mode de semis (barème en-
traide CUMA2015)



DES CONSEILS POUR RÉUSSIR

p Modifier les pratiques
- Réduire le chargement.
- Faucher les refus.
- Favoriser les légumineuses.
- Proscrire le surpâturage.
p Réussir son sursemis
- Semer à la fin de l’été (15 aout - 15 septembre). Sans 
risque de stress hydrique estival, semis possible au prin-
temps, après une première coupe (à 350-400° jours).
- Réaliser un semis  superficiel sur sol rappuyé.
- Limiter la fertilisation azotée : pas plus de 40 N en semis 
de printemps et rien en semis d’automne.
- Réaliser une première coupe en fauche précoce, pour  
favoriser le jeune semis.
p Exemple d’itinéraire technique en ressemis
- travailler la couche superficielle du sol (rotavator, herses, 
covercrop).
- Roulez avant le semis, si le sol est très meuble.
- Semer au semoir en ligne à 1-2cm de profondeur et à 25-
30 kg/ha. 

n Éviter de retourner sa prairie limite le temps pendant  
lequel la parcelle sera improductive.
n Ne pas labourer sa prairie, c’est maintenir son stock de 
carbone.
n C’est aussi limiter les risques de fuite de nitrate.
n Et c’est moins de travail et de consommation de carbu-
rant !

IMPACTS POUR LA DURABILITÉ

n Réussir ses prairies : du choix des mélanges à l’im-
plantation - Herbe Limousin, 2016.
n Entretenir ses prairies pour qu’elles durent - Réseau 
Agriculture Durable, 2011.
n Réussir ses semis de prairies - Réseau Agriculture 
Durable, 2011. 
n Réussir l’implantation de la prairie - CA Landes, 
2014.
n  La rénovation des prairies - . Livret Fourrages Mieux 
Wallonie, 2015.

POUR EN SAVOIR PLUS

Fiche 3 – Diagnostiquer l’état de vos prairies
Fiche 21 – Les refus au pâturage
Fiche 26 – La rénovation des prairies
Fiche 30 – Associer pâture et fauche
Fiche 36 – Séquestrer du carbone
Fiche 64 – Le semis de la prairie

VERS D’AUTRES FICHES

Témoignages
« Fin août, on a fait un sursemis. Durant l’au-
tomne et en fin d’hiver, on avait l’impression 
que cela n’avait pas réussi, mais à partir de 
l’été suivant, les parcelles sursemées se sont 
réellement démarquées avec une capacité 
de repousse accrue. On voyait nettement les 
lignes de semis. Il faut laisser du temps pour 
que l’implantation se réalise correctement » - 
Gaec de la Rochette (63).

Retrouvez la fiche enrichie et  
l’ensemble du guide pâturage sur
www.encyclopediapratensis.eu
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La fauche des refus limite le développement des 
adventices (réseau - Puy de Dôme)

En cas de dégradation excessive, le 
sursemis peut s’avérer nécessaire

Adventices en prairies 
naturelles (%)

Sans fauche 
des refus

Avec fauche 
des refus

Eté 55% 40%

Autome 58% 38%


